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REVUE MILITAIREJUISSE
XLlXe Annee N° 11 Novembre 1904

Les nouveaux obusiers Ehrhardt

LONG RECUL SUR AFFUT
Variation automatique du reeul avec l'angle de tir.

(PI. XXXIV ä XLIII.)

CONSIDERATK )NS TACTIQUES

Les canons cle campagne ä tir rapide, avec leur faible calibre,
leurs projectiles relativement legers et leurs trajectoires tendues,
ue sauraient suffire ä resoudre toutes les täches de rartillerie
dans Ia guerre de campagne. Leur efficacite contre des troupes
i'i decouvert ne laisse rien ä desirer; mais il n'en est pas de

meine s'il faut atteindre im ennemi sachant utiliser tous les

abris et faisant un large emploi de la fortification de campagne.
Pour pouvoir exercer une action decisive sur cles objectifs

abrites, de möme que pour bouleverser les couverls et les obstacles,

il est devenu nöcessaire d'employer, ä cote des canons de

campagne, un cerlaiu nombre de pieces ä trajectoire plongeante
permettant d'atteindre l'ennemi derriere les masses couvrantes,
et pourvues de projectiles en ötat cle produire un effet deslructeur

considerable. Ces pieces auxiliaires doivent aussi avoir
assez cle mobilite pour cpi'on puisse les faire entrer en action
en temps utile lä oü on en a besoin.

Tels sont les motifs cpii ont döterminö plusieurs puissances
ä introduire des canons courts ou cles obusiers dans leurs
armöes d'opörations. Citons Ia France, dont les canons courts de

120 mm., ä frein liydropneuniaticpie, ont ete adoptes en 1890.
Ces pieces lancent, avec trois charges de tir differentes, des obus
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ordinaires cle i8,G kg., cles obus allongös de 20,3 k:;. et des

shrapnels cle 20,3 kg. Le canon court cle 120 nun. pöse, sans
avant-train, 147.") k<>-. ; la voiture-piece a im poids de 2.365 ks>-,

L'Allemagne a fait entrer en 1898 dans la composition de son
artillerie cle campagne cles obusiers legers de 10,5 cm., ä böche

ölastique, munis de shrapnels de i3 kg. et d'obus brisants de

16 kt>-. La voiture-piece pese 1900 kg. Comme obusier d'un
grand effel destructeur, l'Allemagne a en outre adopte l'obusier
mobile de iö cm., donl les obus brisants pesent 42,3 kg. et les

shrapnels 39,6 k<>-. Le poids de la voilure est de 2600 kg. L'Autriche

a suivi l'exemple de l'Allemagne en adoptant aussi un
obusier de campagne de 10,5 cm., ä böche elastique, dont les

obus pesent 14 kg. et los shrapnels 12 kg.
Tons ces matöriels sonl loin d'offrir les avantages du long

reeul sur affüt. Ils sonl appelös ä faire place ä des obusiers plus
parfaits. Presque partout ceux-ci sunt ä l'etude; on fait les

experiences qui precedent Ie choix d'un modele et on se demande
s'il est preferable d'introduire les deux calibres cle 10,5 cm. et

de iö cm. 011 si le calibre unique de 12 cm. ne reunirait pas
toules les qualites requises de puissance et de mobilite tout en

simplifiant l'approvisionnement en munitions.
Si 011 pouvail conserver quelques doutes sur la necessite d'avoir

pour Ia guerre de camjiaii'ne des pieces ä lir plongeant ä cöte
des pieces ä trajectoire rasante, l'experience cle la guerre russo-
japonaise serait de nature ä les dissiper. Bien que les informations

qui nous parviennent sur les övönements tactiques de cette

guerre offrent bien cles lacunes, plusieurs d'entre elles concor-
dent pour faire ressorlir les services importants rendus par les

pieces ä tir plongeant. Ce n'est (pie naturel sur un thöätre
d'operations dont le terrain montagneux et coupe prösente de
nombreux couverts et oü on fait un large emploi de la fortification
de campagne. Dans bien cles cas, les troupes ainsi abritees onl
öte soustraites au feu des pieces ä trajectoire rasante 011 n'ont

que peu souffert de leur tir, tandis qu'elles n'ont pu echapper
au tir plongeant.

Ainsi cette guerre corrobore le principe, admis depuis des

siecles, qui a fait placer simultanement ä la disposition cle

rarlillerie de campagne des piöces ä trajectoire tendue et des piöces
ä tir courbe. Ce principe, 011 l'a vu, Irouve son application dans
ie materiel d'artillerie de presque toutes les armees.
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.Mais maintenant surgit une autre question : Est-il possible
d'avoir ä cote des canons ä reeul sur affül des pieces ä tir
plongeant du meme sysleme'? Les avanlages d'une teile Solution sonl
övidents, car il n'est pas moins important cle donner aux
obusiers de campagne les propriötös (pii onl ete la consequence du
reeul sur affüt pour les canons de campagne. La diminution du
personnel de service cle la piece, l'ölimination cles erreurs de

point cle mire d'un coup ä l'autre par Ia conservation cle Ia

direction du pointage, la protection par les boucliers, ne sont pas
moins pröcieuses ä l'obusier qu'au canon. La suppression du
reeul cle l'affüt a pour les obusiers une valeur toule spöciale,
puisque ceux-ci, utilisant en general les cretes comme masse
couvrante, occupent souvent des emplacements inclinös vers
l'arriere.

Bien que les avantages en fussent övidents, l'application du
reeul sur affüt aux obusiers n'offrait pas moins cle sörieuses
difficultes. Si l'obusier cloit rester aussi tranquille au feu qu'il
est nöcessaire ä une bonne piöce ä reeul sur affüt, il faut que
sa bouche ä feu ait aussi un long reeul; mais ce long- reeul, lors
du tir sous les grands angles, n'est possible que si on creuse le

sol sous la lleche ou si on augmente la hauteur cle feu. Le

premier moyen ne peut ölre considere comme pratique, puisqu'il
n'est [ias applicable quand l'emplacement de la piece est forme

par cle la röche ou im terrain gelö. 11 exige du reste toujours
trop cle temps. Lue augmentation cle la hauteur de feu est

encore moins pralicable, puisqu'elle alourdirait necessairement

trop l'obusier ct lui ferait ainsi döpasser le poicls admissible

pour une piece de campagne.
Une Solution remarquable, trouvee par la Bheinische Metall-

waaren und Maschinenfabrik, permet d'echapper au dilemme.
II s'agit d'une construetion speciale, ä l'öpreuve du service de

campagne, qui regle aiitomatiquement le reeul de la bouche ä

feu, de facon qu'il decroit quand l'angle de tir augmente. Une
diminution du reeul cle la bouche ä feu dans ces conditions
est admissible, puisque la piece est moins sollicitee ä se
soulever ä mesure que l'angle cle tir augmente. La piece peut donc
resler toujours tranquille, si le reeul cle la bouche ä feu croit
ä mesure que l'angle cle tir diminue et decroit ä mesure que
l'angle de tir augmente.

II a fallu celte invention pour pouvoir appliquer aux obusiers,



748 revue mii.itairi: suisse

avec tous ses avantages, le long reeul sur affüt. C'est lä une
importante innovation cpii sera appröciöe cle tous les artilleurs.

Les renseignements principaux, concernant les nouveaux obusiers

construits par la fabrique rhenane. sont de nature ä attirer
l'attention gönörale.

C( ).\DITI( )XS D'ETABLISSEMENT

Les conditions d'ötablissement qu'euvisage la fabrique
rhenane pour la creation de ses divers types d'obusiers sont les

suivantes :

i. Efficacite du coup isole.

2. Portee.
3. Pröcision.
4- Simplicite du service.
5. Rapidite du tir.
(i. Mobilite.

Elle en tient compte ä tm degrö difförent pour les obusiers de-

campagne el pour les obusiers cle posilion.
Tandis que, pour les obusiers de position, les poids admissi-

bles permettent tle rechercher surtout l'efficacite du coup isole,
une portöe considerable et une grande precision, la mobilite
constitue la qualite prödominante pour un obusier cle campagne.

L'obusier cle campagne elant appele ä agir ä cote cles canons,
cle campagne et avec eux, son poids ne cloit pas etre notablement

plus eleve que celui du canon de campagne. La portee
maximum du lir efficace doil concorder avec celle du canon.
Ainsi, pour pouvoir former des batteries d'obusiers atlelees
comme les batteries cle canons et transportant leurs servants de

la meine maniere, il convient d'adopter un calibre cle io,5 cm.
ä 1:2 cm., tandis que pour les obusiers de position, qui ne sont
point soumis aux meines exigences de mobilite, le calibre pourra
s'ölever ä iö cm. et davantage.

II est maintenant reconnu epie. pour les canons de campagne,
le reeul sur alfüt est le seul Systeme de construetion qui satis-
fasse ä toutes les conditions requises. Lä oü il n'est pas döjä
en service, il sera bienlot introduit. II est naturel d'admettre que
ce sysleme donnera aussi avec les obusiers de campagne et, en

general, avec les obusiers sur roues, les mömes resultats
favorables. Les conditions d'ötablissement önumerees plus haut peu-
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vent etre remplies dune maniere si avantageuse avec le reeul

sur affüt que, pour les obusiers, il ne saurait plus elre question
d'affüt ä böche elastique.

Grdce au long- reeul cle la bouche ä feu, l'affüt etant peu fatigue

par le tir, il esl possible, tout en eonservant ä la piece le

poids admis jusqu'ici, d'accroitre la puissance du coup isole,
ainsi epie la portee; d'autre part, si on n'augmente pas la [itiis-
sance, on peut diminuer le poids cle la piece pour obtenir une
plus grande mobilite.

L'obusier ä long reeul restant parfaitement tranquille au tir
sous toutes les ölövations, meine quand la force vive du projeclile

ä Ia bouche de la piöce est relativement tres elevöe, Ie serviee

est beaucoup simplifiö, la rapidite du feu est aecrue. Les
roues et la crosse n'exercant sur le sol qu'une pression modöree,
on peut installer les obusiers de tout calibre sur le terrain
naturel, saus qu'il soit besoin de preparatifs speciaux. On est donc
en etat d'ouvrir le feu plus tot, les changemenls de but sont
plus rapidement executös.

Comme le canon de campagne, l'obusier peut recevoir un
bouclier protegeant bien les servants, puisque ceux-ci ne sont plus
obliges de sortir de la voie cles roues avant chaque coup. Avec
le bouclier, le poicls cles nouveaux obusiers Ehrhardt n'esl pas
plus eleve que celui cles obusiers en service. Ainsi le poids de
l'obusier de io,5 cm., avec boucliers, sieges de servants, frein
de route et 24 coups, comme le canon de campagne frangais,
reste dans les limites admises pour une piöce de campagne
moderne.

Les obusiers Ehrhardt sont pourvus d'un möcanisme de
culasse ä coin qui n'exige qu'un seul mouvement pour ouvrir ou
fermer Ia culasse. La manivelle, portee par la culasse, ne fail
saillie au delä de la tranche laterale du coin ni quand la culasse
est fermee ni lorsqu'elle est ouverte.

Les perfectionnements apportes au dispositif de visee pour le

pointage direct et indirect contribuent beaucoup ä simplifier le

service de la piece et ä accelörer la rapidite du tir. Citons
rindependance cle Ia ligne cle mire, qui permet au pointeur cle changer
l'angle de tir sans qu'il y ait deplacement cle la ligne de mire
ou de continuer sa visee landis qu'on charge la piece, meme s'il
est nöcessaire de relever la culasse pour Ie chargement.

11 y a deux lignes de mire, donl on peut ä volonte faire usage
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suivant Ies circonstances atmospheriques ou les conditions du

pointage. L'une est ä cran de mire et guidon, l'autre esl donnee

par la lunette panoramique recemment perfectionnee. La lunette
panoramique permet au pointeur de diriger sa visee sur im
point de mire situö (laus une direction quelconque, meme en

arriere, tout en restant assis ä son poste, ä l'abri des boucliers.
Les deux manivelles de pointage ont une position invariable el

peuvent aisöment etre mauiees simultanement. Notons encore

(pie les parties essentielles de la piece, en particulier le frein cle

reeul. sont protegees cle toutes parts contre les eclats el les

balles, ainsi que conlre la poussiere.
On a cherche aussi ä rendre faciles le demonlage et le remontage

de la bouche ä feu, du berceau et du frein de reeul.
Gräce ä l'emploi cle Ia gargousse-refouloir, on peul realiser

plusieurs avanlages de la cartouche complete. Dans le tir aux
petites elevations, la rapiditö du feu est aecrue, et dans le lir
sous de grands angles, il n'est plus absolument necessaire de

relever la culasse pour Ia placer ä la position de chargement.

I. Bouche ä (eu.

La bouche ä feu, en acier cle qualitö supörieure, se compose
d'un noyau avec manchon applique ä chaud. La caracteristique
cle la fabrication de Ia bouche ä feu röside dans son usinage
d'apres les procedes brevetes Ehrhardt. Le bloc brut, prealablement

forge sous le marteau-pilon, esl perce sur une presse
speciale, ce cpii condense le mötal dans le voisinage cle 1'äme et

produit ainsi un surcroit de resistance ä la pression des gaz,
aux erosions et ä l'usure du tir ou ä l'öclatement d'un projectile
dans l'äme. Le poids tolal de la piöce serait trop considerable
si on donnait aux parois de la bouche ä feu toute l'epaisseur
necessaire pour leur assurer une rösistance absolue en cas
d'eclatement d'1111 obus de mine dans l'äme, surtout avec les

calibres de 12 cm. et cle i5 cm. On a donc döterminö les

dimensions en vue des qualitös balistiques et 011 a recherche la

securite avant tout en adaptant ä la fusöe d'obus uu dispositif
cle sürele empechant qu'une inflammalion accidentelle cle la capsule

d'eclatement ne puisse provoquer l'explosion du projectile
taut epie celui-ci est dans la bouche ä feu.

Si 011 veut renforcer les parois cle la bouche ä feu cle maniere
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qu'elles resistent ä une charge d'öclatement determinee, on peul
le faire au prix d'un surcroit de poids. On remarquera que la

qualite du metal et les proprietes que l'acier acquiert ä un haut
degre par l'usinage special auquel il est soumis donnent dejä
une grande securile. Ainsi une bouche ä feu d'obusier de 10,.")

centimetres, clans laquelle on a fait detoner une charge de i5oo
grammes d'acide picrique n'a subi qu'un gonflement, sans
qu'aucune fissure ue se soit formee. (Voir PI. XXXIV.) Avant
l'öpreuve, le diametre exterieur etait cle 245 mm. au point oü se

trouvait. Ia charge; apres la detonation, le diametre exterieur
ötait cle 268 mm.

Le manchon, dont la partie arriere regoit Ia fermeture, porte
les griffes-guides postörieures el medianes. La griffe-guide
antörieure, appliquee ä chaud sur le noyau et fixöe par un ecrou,
penetre dans le berceau et saisit la partie anterieure du cylindre
du frein de reeul. Toules les griffes-guides sont garnies de

glissieres de bronze qui embrassent les flancs-guides du
berceau, sur lequel la bouche ä feu recule pendant le tir.

II. Fermeture.

La fabrique rhenane pröconise avant tout la fermeture ä coin,
sysleme Ehrhardt, qu'elle s'est attachee ä approprier dans
chaeune de ses parties aux conditions du reeul sur affüt. Le coin
Ehrhardt, que le general Wille, dans son ouvrage Entwicklung
der I erschlösse für Kanonen, prefere ä lout autre mecanisme
de fermeture, est commande par une manivelle fixee ä la droite
de la culasse. Ainsi la manivelle n'est pas transportöe avec le

coin clans le mouvemenl cle celui-ci; eile ne döpasse la tranche
laterale du coin ni quand la culasse est fermee, ni quand eile
est ouverte. Lors du reeul de la bouche ä feu, eile ne constitue
donc pas une saillie dangereuse. Quand lc coin est ouvert, eile
n'augmente pas la saillie que le coin fait lateralement sur la
bouche ä feu. Cetle manivelle peut etre considöree comme le

grand bras d'un levier coude clont le pelit bras est engage dans
la paroi supörieure du coin. Quand 011 tourne la manivelle
autour de son pivot, qui est vertical, le petit bras oblige le coin ä

glisser dans sa mortaise.
Pour ouvrir comme pour fermer la culasse, il ne faul qu'un

seid mouvement, qui s'exöcute sans effort; le servant de culasse
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n'est donc point fatigue, meine lors d'un tir prolongö. L'expulsion
cle la douille esl energique. Le percuteur, le ressort de

percussion et meine tout le möcanisme cle percussion peuvent
etre remplaces sans l'aide d'un outil, la culasse reslanl fermee.
On peut demonter et remonier Ia fermeture sans instruments
speciaux. II n'y a aucune vis. Le dispositif cle detente vend

impossible lout döpart aeeidente! el permel de reiterer la percussion

en cas de rate saus qu'il soit necessaire d'ouvrir la culasse.

In appareil de sürete, simple et facile ä contröler, permel de
caler la poignee de la manivelle en meme lemps epie la dötente.
ce qui empeche la culasse de s'ouvrir spontanement en roule cl
bloque le möcanisme cle percussion.

L'echancrure pratiquee dans la'bouche ä feu, ä la gauche cle

la culasse, facilite l'introduclioii du projectile et de la gargousse
dans l'äme. Gräce ä celte echancrure, la main du chargeur ne

peul etre blessee si on ferme trop tot la culasse.
Outre la fermeture ä coin, la fabrique rhönane construit aussi

la fermeture ä bloc excentrique dite « fermeture ä peigne ». qui
est un perfectionnement de la vis ä filets interrompus. Par suite
de la posilion excentrique du percuteur dans le bloc de fermeture,

la pointe du percuteur ne se prösente vis-ä-vis de la capsule

cle la gargousse qu'ä Ia fin de la rotation du bloc autour
de son axe, alors (pie la culasse est absolument fermee. Ce

sysleme offre ainsi contre tout depart aeeidente! au moment oii
on ferme la culasse la meine securite que Ia fermeture ä coin ou
la vis excentrique Xordenfelt.

En general, c'est Ie canonnier charge du service de la fermeture

qui fait partir le coup. Toutefois, les cleux syslemes de
fermelure peuvent etre disposes pour la mise de feu par le

pointeur.

III. Affüt.

Les obusiers devant lirer sous'des angles allant jusqu'ä 5o",
un affüt semblable ä celui du canon de campagne ne leur con-
viendrait pas. 11 faut que la bouche ä feu, cpii recule sur le

berceau pendant le tir, puisse s'engager ä l'intörieur cle l'affüt lors
du tir sous les grands angles, meine si la direction de la bouche
ä feu est oblique par rapport ä celle cle 1'affüt. Cette condition
amene ä construire un affüt ä flasques (l'une forme speciale.
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Volee d'obusier.

Avant l'explosion : diametre interieur, 245 mm. ; calibre, 105 mm.
Apres l'explosion : diametre exterieur, 268 mm.

On a fait eclater dans l'äme un obus brisant renfermant 1500 gr. d'acide picrique ct une petite charge d'allumage.
Toutes les volees d'obusier soumises k l'öpreuve n'ont subi que le gonflement ci-dessus.

II ne s'est produit aucune fissure.
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•dPW* --*

Obusier de campagne de 10,5 cm. ä tir rapide, Systeme Ehrhardt
Modöle HlfU.
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On sail qu'il y a Irois systömes principaux pour assurer ä la
bouche ä feu un champ de lir horizontal :

iu Le coulissement sur l'essieu, dans lequel Ja manivelle du
pointage lateral determine le deplacement de l'ensemble alliil-
berceau-bouche ä feu le long cle l'essieu en faisanl pivoter le

lout autour cle la beche, y compris les servants assis. Les pieces

cle campagne francaises sont ä coulissement sur l'essieu.

2° Le svsteme du petit affüt supörieur mobile autour d'un
pivot vertical cpii se trouve en avant de l'essieu. Le berceau

repose alors par deux tourillons sur le petil affüt superieur. Le
canon court de 120 mm. francais a im pelit affüt superieur. La
direction du pivot verlical n'esl pas influencee par l'angle cle

,'-)" Le systeme dans lequel un porte-berceau repose par deux
tourillons sur l'affüt införieur ou tourne autour de l'essieu, tandis

que le champ de lir horizontal est assure par Ie pivotement
du berceau sur le porte-berceau. Dans ce systeme, Ie pivot du
berceau prend une direction qui varie avec l'inclinaison du
porte-berceau. II y a Iä une cause d'ecarts en portee et en direction,

analogue ä celle du devers des roues, toutes les fois (pie
Taxe du berceau prend une direction oblique lors du pointage
lateral. Ces ecarls peuvent atteindre cles valeurs considerables
avec Ies pieces ä tir courbe, appelöes ä tirer sous de grands
angles. Le svsteme ä pivot mobile ne convient donc absolument

pas aux obusiers l.

L'affüt des obusiers Ehrhardt modele i()o4 appartient au
Systeme ä petit affüt superieur, susceptible cle se döplacer autour
d'un pivot vertical ä direction invariable. II n'a donc pas les

incpnvenients du troisieme Systeme.

Berceau.

Le berceau forme par ses flancs-guides la glissiere pour la
bouche ä feu lors du reeul et contient les organes du frein de

reeul et les ressorts recuperateurs, destinös ä ramener la bouche
ä feu ä sa posilion de tir. II repose sur le petit affüt superieur
par deux tourillons, qui permettent cle donner l'angle de tir.

1 Voir « Revue d'arlillerie », octobre 190,1 : Note sur les erreurs de pointage dans
les bouches ä feu a pivot incline.
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Les llancs-guicles et l'ensemble du frein de reeul sont mis ä

l'abri des balles et des ('-elats de projectiles par la bouche ä feu

et par une cuirasse fixee sur les flancs-guides, ainsi que par les

parois du berceau.

Frein de recul et ressorts recuperateurs.

L'önergie du recul est absorbee par la resistance du frein
hydraulique et par la compression des ressorts röcupörateurs.

La fatigue de l'affüt esl ainsi diminuee et l'immobi-
lite de la piece au lir est assuree avec le concours cle la
beche de crosse. Les ressorts recuperateurs formenl une
double colonne autour du cylindre du frein ; l'effort se trans-
mellant ainsi sur un plus grand nombre de ressorts que s'il
n'v avail qu'une simple colonne, et il y a moins cle chances
de rupture de ressorts. Pour la meine puissance, les
ressorts doubles sont plus lögers que les ressorts simples.
Complötement comprimös, ils occupent une longueur moindre, ce qui
facilite l'allongement du recul de la bouche ä feu, rösultat
toujours difficile ä obtenir avec un ressort simple, surtoul quand
le calibre s'eleve ä 12 ou 10 cm. On peut changer les ressorts
sans avoir recours ä 1111 instrument special. Afin que la bouche
ä feu, dont le poids est considerable, puisse retourner rapidement

et eompletement ä sa position cle feu, que! que soit l'angle

de tir, les ressorts sont soumis ä une forte compression
initiale ; aussi, pour que dans le tir sous cle petits angles Ie retour
ne soit pas trop energique, ce qui produirait 1111 choc et eulrai-
nerait l'afl'üt vers l'avant, le frein de recul renferme 1111 frein
special cle röcuperation ä reglage automatique.

Un dispositif particulier fait varier, suivant l'angle de tir,
['amplitude du recul, qui est maximum avec les petits angles.
Ce mecanisme, ötant ä l'intörieur du berceau, se trouve par suite

eompletement protögö.

Petit affut superieur.

Le petit affüt superieur, sur lequel repose le berceau, se

trouve au-dessus de la töte d'affüt. Sa rotation autour d'un pivot
vertical situe 1111 peu en avant de l'essieu pennet au pointeur
de donner ä la bouche ä feu la direction laterale voulue.

Le möcanisme cle pointage lateral est porte par l'affüt infe-



rieur, landis que Ie mecanisme du pointage en hauteur est

adapte au petit affüt superieur. Les deux manivelles de pointage

sont disposees ä portöe de la main du pointeur, l'une ä la
gauche cle l'affüt inferieur, l'autre ä la gauche du petit alfüt
superieur. Leur place est teile qu'on puisse les manier simultanement.

L n levier, qui se trouve ä la droite de l'affüt, actionne un
appareil cle desembrayage et dötermine le döplacement rapide de

la culasse. Cel appareil sert dans le tir sous cle tres grands
angles, alors qu'il s'agit d'ölever la culasse pour qu'on puisse
charger eommodement, puis de redonner exaetement ä la bouche

ä feu son angle cle tir. Ce dernier resultat est obtenu gräce
ä un dispositif special, d'un fonetionnement certain. On evite
ainsi l'usage dn möcanisme de pointage en hauteur, dont Ia tnii-
roeuvre ferait perdre du temps. Pour ne pas fatiguer le möcanisme

cle pointage lateral, on bloque pendant les marches l'affüt
superieur sur l'affüt inferieur. Un appui de marche permet aussi
de soulager le mecanisme de pointage en hauleur.

Appareil de pointage.

L'appareil de poinlage a dans son ensemble la forme d'un
cadre triangulaire ä Ia partie anterieure duquel est un guidon
rabattable et clont l'arriere est constitue par im arc gradue. La
parlie superieure de l'arc gradue est analogue ä une töte de
hausse ; eile peut etre eievee ou enfoncee pour le reglage cles

hauteurs d'eclatement des shrapnels. Si on y fixe la lunette
panoramique, on dispose de deux lignes de mire : celle du cran
de mire et du guidon et celle de la lunette panoramique. Sur Ia

face exterieure de l'arc graduö se trouve un niveau avec
graduation pour l'angle du terrain. Un autre niveau, place ä la

traverse superieure du cadre, permet cle mesurer le dövers.

L'appareil est dispose sur un prolongement du tourillon gauche,

autour duquel i! peut tourner. L'arc gradue est engagö dans

une gaine cpii se trouve ä l'extremite d'un bras fixe au berceau;
une autre gaine, portee par la traverse inferieure du cadre cle

pointage, embrasse un arc fixe ä l'affüt supörieur. Gräce ä ces

gaines, on peut solidariser l'appareil cle pointage aAec l'affüt
superieur seid : alors, si on tourne la manivelle du pointage en
hauteur, on deplace le berceau avec bouche ä feu saus deran-



y56 REVUE MILITAIRE SUISSE

ger l'appareil de pointage. la gaine fixöe au berceau glisse le

long- de la graduation cle l'arc.
On peut aussi solidariser l'appareil de pointage avec le

berceau seul : alors, si on tourne la manivelle du pointage en
hauleur, on deplace ä la fois le berceau avec bouche ä feu et

l'appareil de poinlage. Dans ce cas, l'appareil de pointage se

comporle comme une hausse fixöe ä la bouche ä feu.
L'independance de la ligne de mire par rapport ä la bouche ä

feu permet d'aecelerer l'exöcution des corrections du tir. Elle
provient aussi le choc de la tele cle hausse conlre le bouclier,
alors qu'on releve la culasse clans le tir aux tres grandes elevations.

La lunette panoramique doit son nom ä la particularite qu'elle
possede d'amener clans le champ visuel du pointeur toul le

panorama du pays saus que le pointeur ait besoin do (-banger de

place. Tandis que le reflecteur peut etre tourne dans toutes les

directions de l'horizon, I'oculaire n'esl soumis ä aucun mouvement.

Ainsi, dans Ie tir indirect, le pointeur reste constamment
assis ä son poste ä l'abri des boucliers, quelle que soit la direction

du point de mire auxiliaire; il peut toujours aisöment
manier les manivelles de pointage. Avec le nouveau modele, on

peut changer r'mclinaison du rellecleur au moyen d'un tambour
divise en ioo milliemes. Cette important perfectionnement donne
ä la lunelte panoramique une grande valeur. On peut ainsi avec
Ia möme facilitö pointer directement sur le but ou diriger Ia

croisee du röticule sur im point auxiliaire quelconque. Lors dn

pointage sur un point de mire lateral ä la hauteur cle la piece,
il va de soi que l'elevation se donne avee le niveau. Lors du

pointage en arriere, la ligne de visee, passant par-dessus la töte
du pointeur, n'est pas intereeptee.

La lunette panoramique permet de faire la reconnaissance des
buts eloignes et facilite le pointage sur ceux-ci. On l'adapte suile

cote de la töte de l'arc graduö. La partie inferieure de la
lunette contient I'oculaire avec röticule, tandis que la partie
superieure, susceptible cle tourner autour d'un axe vertical, renferme
le reflecteur. Le mouvement circulaire du reflecteur s'obtient au

moyen d'un tambour. Les angles d'orientation se lisent ä Ia fois
sur le tambour et, par une fenetre, sur le corps de lunette. Le
tambour est divisö en ioo milliemes, correspondant ä l'une des

64 divisions du corps de lunette. Si on desembraie, on peut
changer rapidement les angles d'orientation.
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In dispositif special, cle construetion simple, permel de

corriger aiiloniatiqiienient les erreurs provenant du devers des

roues et cle l'influence de l'inclinaison des rayures.

Affüt inferieur.
L'affüt inferieur se compose essentiellement cle deux flasques

en acier. II porte le petit affüt superieur, dont le pivot est im

peu en avant cle l'essieu, qui traverse les flasques et seit d'entre-
toise. L'assemblage de crosse est constitue par des töles formant
aussi boite ä accessoires. Les flasques des obusiers de io,5 et de

12 cm. vont d'abord en s'öcartant vers l'arriere ä parlir cle

l'essieu, puis se rapprochent vers la crosse. Ceux de l'obusier
de iö cm. sonl im peu convergents ä partir de l'essieu jusqu'ä
la crosse. II n'y a de teile de recoitvroment que tout pres de la

crosse; ainsi la bouche ä feu trouve l'espace necessaire ä son
recul dans le tir sous Ies grands angles, meine quand eile a son
maximum d'obliquite par rapport ä l'affüt.

La beche de crosse, destinee ä l'ancrage clans le sol, peut se

rabattre sur la crosse pour la marche; dans un autre modele,
eile est fixe.

Les obusiers de io,5 et de 12 cm. ont une lunette cle crosse
semblable ä celle des canons de campagne et 1111 levier de pointage

rabattable. Les obusiers de iö cm., clont l'avant-train ne

transporte pas cle munitions, ont une lunette de cheville-ouvriere
et deux leviers cle pointage paralleles.

De chaque cote clcs flasques, il y a, en avant, les siöges pour
le pointeur et le servant cle culasse. Le siege du pointeur peul
elre disposö plus ou moins haut. Le iö cm. n'a pas de siege cle

servant. Eu arriere sont les deux poignees de manoeuvre.
L'essieu, forme d'un tube d'aeier sans soudure, est cylindrique

en son milieu et s'amincit vers les fusöes.
Les roues, sauf le moyen et le cercle, sont en bois. Leur

resistance considerable leur permet de supporter l'effort du tir aux
grandes elevations. Le frein cle route est ä patins. II se trouve
dn cöte cle la bouche de la piece, cle fac;on ä ne pas gener Ies

servants assis pour le service de l'obusier.

Sieges d'essieu et boucliers.
Les obusiers de campagne de 10,ö et de 12 cm. ont des sieges

d'essieu, combines avec les boucliers. La parlie inferieure, ä ra-
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battement, peut ötre relevee pour la marche. La partie
superieure du bouclier cle io.ö cm. se rabat vers Tavant. Une fenötre,

pratiquee clans le bouclier, correspond ä la ligne de mire.
L'embrasure de la bouche ä feu a un masque dans le io,5 cm.

Les löles de bouclier, en acier special, ont une epaisseur de

3,ö ä .1 mm.; elles sont imperforables aux balles d'aeier cles

shrapnels et aux balles d'infanterie tirees ä la distance cle 3oo

metres ; les töles cle 5 mm. resistent aux balles d'infanterie
tiröes ä ioo metres.

Les obusiers cle iö cm. n'ont pas cle siöges d'essieu.

IV. Avant-train.

L'avant-train de l'obusier de ro,ö cm. transporte '>A\ coups
dans des paniers et Irois servants. Celui de 12 cm. transporte
16 coups et deux servants ou n'esl approprie qu'au transporl
des munitions. Celui de iö cm. ne porte pas de munitions.

La construetion de l'avant-train cle 10,5 cm. rappelle l'avant-
train du canon de campagne.

Les essieux sont creux dans les Irois calibres.
Les roues des avant-trains cle 10,ö cm. et cle 12 cm. sont

pareilles ä celles cle l'affüt. L'avant-train du iö cm. a des roues
basses. II peut recevoir deux caissettes ä accessoires.

V. Munitions.

Les obusiers de campagne ötant destines ä liier sur des buts

couverts, ä detruire des abris lögers et ä participer au combat
d'artillerie aux grandes distances, doivent etre pourvus de

shrapnels, d'obus brisants et d'obus de mine. La fusöe du shrapnel

est ä double effet; l'obus brisant et l'obus de mine ont une
fusöe percutante ä retard facultatif.

A. Projectiles et fusees.
Les obus, en acier, ä simple paroi, sont fabriques avec les

procedes de compression Ehrhardt; l'ogive peut se devisser. Ils
renferment dans une douille de carton une charge d'eclatement
formee d'acide picrique.

L'obus de mine, allonge et ä parois relativement minces,
contient une charge explosive maximum. On l'emploie exclusive-
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ment conlre les buts resislanls de la guerre cle campagne, tels

qu'abris blindes, maisons, ele., et Ies troupes qui s'y trouvent
ä couvert.

L'obus brisant, plus court, ä parois epaisses, renferme une
charge süffisante pour produire un nombre tres considerable
d'eclats assez lourds pour elre meurtriers. On s'en servira surtoul

contre les troupes ä couvert derriöre des abris de campagne.
La fusee d'obus. en laiton, est uniquement percutante. Un

dispositif reglable permet de retarder I'eclatement pour que
celui-ci ne se produise qu'aprös epie le projectile a penetre plus
ou moins profondement clans le but. 11 n'est donc plus nöcessaire

cle transporter deux especes d'obus, Ies uns ä retard, les

autres sans retard. Une substance fumigene facilite ä nn haut
degre l'observation du tir.

Cette fusöe 1 difföre cles fusöes percutantes emplovöes jusqu'ici
en ce que la capsule d'öclatement est disposöe d'une maniere
fixe, tandis epie, avant le depart du coup, le detonateur se Irouve
en arriere cle la capsule d'eclatement, complötement söparö de
celle-ci. La capsule d'eclatement n'ötant soumise au döpart du

coup ä aucun mouvement relatif, le danger de son inflammalion
spontanee est diminue. Tout (langer d'explosion du projectile,
meine en cas d'inflammation spontanee cle la cartouche d'öclatement,

est ecarte gräce ä un organe de süretö qui opere une
obturation complete enlre le detonateur et la capsule d'eclatement.

La fusee a deux appareils d'inflammation, chacun avec
aiguille et amorce. Le premier, qui fonctionne au deparl, est destine

ä faire disparaitre par combustion un anneau fusant qui
bloque toutes les parlies mobiles cle la fusöe. L'anneau fusanl
ayant ete consumö, Ie second appareil d'inflammation peut
fonctionner ä l'arrivee et, en meine temps, le detonateur venir se

se placer autour de la capsule. d'eclatement, qui determine
l'explosion.

Si, avec Ies obus brisants, on veul pouvoir emplover le tir
fusant, on fixe ä ees projectiles une fusee ä double effet, pourvue

aussi d'une süretö contre les eclatements dans l'äme. Cette
fusee ä double effel est combinee d'apres les meines prineipes
que la fusöe percutante, avee la difförence toutefois que le pre-

i Voir Norsk Artilleri-Tidsskrift, fascicule 4, iqo3.
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mier appareil d'inflammation met le feu ä la fois au cercle
fusant et ä l'anneau fusant cle sürete et cpte le detonateur, sous
l'action d'un ressort, avance ä sa place d'explosion ä mesure que
l'anneau de sürete se consume. Ainsi le cercle fusant peut döterminer

l'explosion avant que le projectile percute.
Les shrapnels, ä chambre arriere, sont egalement en acier et

fabriques avee les procedes cle compression Ehrhardt. A l'interieur

du projeclile se trouve une douille vissee, dans laquelle
est fixöe la fusee ä double effet. Le .shrapnel est rempli de balles
de 12 ou de i3 grammes, en plomb durci, dont Ies interstices
sont garnis d'une substance fumigene facilitant l'observation
du tir.

La fusee d double effet, en laiton, est semblable ä celle des
obus brisants, mais n'a pas de detonateur. Elle n'esl pas en-
(ionimagee par les transports. La duree maximum de combustion

est de 4i secondes. Le cercle fusant a trois ötages.

13. Gargousses.

La gargousse est formee d'une douille en laiton contenant la
charge de tir.

La charge de tir se conquise de plusieurs charges partielles
cle poudre sans fumee, renfermöes chaeune dans un suchet en
mince ötoffe de soie, qui se conibure aisement. Le sachel placö
au fond de la douille contient en outre pour l'allumage une
petite charge comprimee, formee de poudre noire. Le poids de la

charge est estampille sur chaque suchet.
Aux obusiers de io,5 cm et de 12 cm., les charges partielles

sonl maintenues conlre le fond de la douille par un couvercle

en carton. Aux obusiers de i5 cm., elles sont attachees par
une bände cle soie, sur une croix de laiton ä quatre branehes,
vissee au fond de Ia douille.

On met le feu ä Ia charge de tir au moyen d'une capsule ou
d'une vis porte-feu disposee sur le culot de la douille, au fond
d'une cavite correspondant ä la pointe du percuteur quand la
culasse est fermee. Ce dispositif donne un surcroit de söcuritö,
car si la culasse n'etait pas eompletement fermöe, le percuteur
retenu dans son choc par Ie bord de la cavite, n'atteindrait pas
Ia capsule.

Pour le tir ä charge reduite, il faut. au 10,5 cm. et au 12 cm.,
retirer Ie couvercle de carton, enlever le nombre voulu de
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charges partielles, [mis replacer ä fond Ie couvercle de carton.
Au iö cm., 011 defait le nceud de Ja bände de soie, on retire le
nombre voulu de charges partielles, puis ou refait le nceud.

La gargousse reste separee du projectile.
La gargousse-refouloir, en permettant cle refouler Ie projectile,

rend superflu Ie refouloir ordinaire.
Les douilles cle gargousse, en alliage cle laiton, sont fabri-

ipiees par Ie procede cle compression Ehrhardt, (pii leur assure
une grancle resistance. La Fabrique rhenane a tirö avec Ia

meme douille de laiton jusqu'ä 64 coups, sans que la douille ait
etö- mise hors cle service.

Pour Ies charges, on emploie la poucire ä nitrocellulose ou la
poudre ä base de nitroglycerine.

VI. Modeles successifs d'obusiers Ehrhardt
depuis 1000.

En comparant Ies planches des albums publiös par Ia Fabrique

rhenane, on se rend aisement compte cles progres successifs

realises dans la construetion des obusiers Ehrhardt depuis
[()()(!.

Les premiers modeles sont du type ä porte-berceau reposant
sur l'affüt par cleux tourillons et ä berceau pivotatit dans le

porte-berceau. Le pivot a donc une inclinaison qui varie avee

l'angle cle lir, cause d'ecarts dans le tir. La Variation automatique

du recul avec l'angle de tir n'est pas encore introduite. Le
recul de la bouche ä feu ne peut donc avoir Pamplitude qu'il
aura dans Ie modele 1904; la stabilite au tir laisse donc ä desirer.

La ligne de mire n'est pas independante cle la bouche ä
feu. Les premiers modeles de lunette panoramique ne sont pas
ä reflecteur|mobile dans Ie sens vertical. Les boucliers couvrent
imparfaitement les jambes des servants ; l'epaisseur esl en
general cle 3 mm.

L'afl'üt införieur cle l'obusier de campagne cle 10,ö cm.,
modele 1900, ä recul sur affüt, est construit au moyen de tubes
Ehrhardt. Deux tubes correspondent aux flasques, qui vont en
se rapprochant vers l'arriere ä partir de l'essieu; un troisieme
tube, prolongeant l'affütsur l'intervalle des deux autres, constitue

la fleche et Ia crosse el porle la beche. II n'y a ni sieges
d'affüt ni sieges d'essieu.

> 904 4(1
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Le modele iqo3 a un affüt ä flasques, les tubes ont disparu.
La forme de l'affüt est celle qui a öte decrite, mais moins accen-
tuee.

L'obusier de campagne de 12 cm., modele iqo3.. rappelle
l'obusier cle 10,ö ein. cle la möme annöe.

L'obusier cle iö ein., modele igo3, est ä flasques convergents.
II a deux leviers de pointage paralleles.

Les planches des modeles 1904 indiquent l'amplitude
considörable du recul de la bouche ä feu.

Pour la guerre de montagne, la fabrique rhenane a aussi construit

im obusier ä recul sur affüt, dont l'affüt est demontable
en fardeaux de 100 ä 110 kg. en vue du transport ä dos de

mulet.
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VII. Renseignements numeriques.

10,5 em. 12 cm. 15 em.

Allemaiul
E hrhardt i

francais El,rbardl Allemand El,,1,ardt
i

™ 19111 lrin4 r

Bouche ä feu.
Longueur totale mm.

7 de la partie rayee •-¦

Nombre
Profondeur mm.
Inclinaison finale degr.
Poids avec fermeture

et griffes kg.
Affüt.

Hauteur de feu m.
» dela ligne de mire »

Elevation maximum degr.
Depression maximum. »

Champ de tir horizont. »

Diametre des roues »

Largeur de la voie »

Piece en batterie.
Poids sans boucliers kg.

» avec boucliers
de 3,5 d'epais »

Avant-train.
Coups transportes
Poids avec munition

Voiture-piece.
Longueur

de la bouche au bout
du timon.

Angle du tournant.
Poids sans boucliers
Poids avec boucliers

Munitions.
Poids: obus-brisant

obus de mine
shrapnel...»

Nombre de »alles du
shrapnel

Poids d'une balle gr.
Cliarge forte de tir. kg.

Tir.
Vitesse initiale m.
Limite du tir fusant »
Limite du tir k obus »

m.
degr.
kg.

kg.

1950(7)

16

13

1

;

1365 1700 1620
1013 1300 1230

36 — 36
1,05 0,75 1,2
12

i

8 12

350 — 450

1,095 1,115 1,200
1,270 — 1,380
50 44 50
10 — 7

6 -- 6
1,230 — 1.230
1,5 — 1,5

1050 1475 1200

1100 — 1250

24 _ 16
820 890 840

7,775 7,905
85 — 88

1870 2365 2040
1920 — 2090

15 18,625
20,35 21

15 20,35 21

450 637 800
12 12 13

0,320 0,550 0,600

300 285 300
6000 4700(?) 6000
7000 5700 7000

1216

12

1075

1,080

65

2600(?)

42,3

39,6

270

6050

1950
1420
36
1.5
12

900

1,300
1,480

50
5
6

1,3
1,5

2050

2100

7,575
85

2310
2360

42
42

1550
13

0,800

300
6000
7000
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VIII. Conclusions.

Les obusiers Ehrhardt, dans leur dernier modele, presentent
en rösumö les particularites suivantes :

1. Tres long recul de la bouche ä feu dans le tir sous les petits

angles, ce qui assure l'immobilitö cle l'affüt.
2. Variation automatique du recul avec l'angle de lir, de

sorte que la masse reculante ne vienne pas frapper l'afl'üt ou le

sol dans le lir sous les grands angles.
3. Angle cle tir allant jusqu'ä 5o degres.
4. Champ cle tir horizontal cle (i degres.
5. Petit affut superieur ä pivot verlical ne changeant pas de

direction avec l'angle de tir.
6. Ligue de mire independante de la bouche ä feu, permettant

au pointeur de changer Tangle cle tir sans deplacer la ligne
de mire.

7. Emploi juxtaposö d'une ligne de mire passant par le cran
de mire et le guidon et d'une lunette panoramique ä reflecteur
inclinable.

8. Boucliers mettant les servants ä l'abri des balles d'infanterie

et des balles de shrapnels ; sieges d'essieu au 10,5 cm. et

au 12 cm.

9. Mobilite satisfaisante.

10. Munition perfectionnee, otfrant toutes garanties conlre
les eclatements prematures et facilitant l'observation du tir.
Emploi de fusees d'obus ä retard facultatif.

11. Emploi cle gargousses-refouloir.
12. Transport d'un nombre de coups relativement considerable

dans les avant-trains de 10,5 et de 12 cm.

Les experiences de tir ont ete cles plus satisfaisantes.

Pagan.
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